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Leblanc, curé de New - Carlisle, fête, des vides 
comté de Bonaventure; M. Amé- ces travailleur 
dée Denault, rédacteur à P Action cause; quelque 
Sociale" de Québec et délégué du la mort, d’aut 
Comité Permanent du Congrès de lit de douleurs, 
la Langue française en Amérique; réjouissances, 
M. Charles Leclerc, secrétaire gé- ceux qui ont é 
néral de l’Union St-Joseph; M. le qui ne sont pas 
Dr P. H. Bédard, président de la II serait trop 
Société St - Jean - Baptiste de les détails, ma 
Québec; M. le Dr J. A. Duhamel, drez facilement 
professeur à l’Université Laval de qu’il a fallu d’ 
Montréal; M. E. A. B. Ladouceur, former trois ( 
président du Conseil de District membres en 28 
de Montréal de FUnion St-Joseph nous sommes a 
du Canada; M. Charles Mailly, Un mot et j 
président du Conseil de district société, en outi 
de Québec; M. O. J. Rochon, or- a un caractè 
ganisateur en chef et M. G. J. H. français, et il € 
Tessier, assistant organisateur en nos sociétés-sœ 
chef de FUnion St-Joseph; enfin propagande, pc 
plus de cinq cents délégués des tée à nos comp 
succursales de FUnion St-Joseph Canadien-franç: 
du Canada, délégués venant des refuse de se joi 
points les plus reculés de Québec française est u 
et d’Ontario, des comtés de Bona- pour la bonne ( 
-=+-A A'Taag. de Niriacino ata ac+ TArdI] noiir



Montréal, Qué., 31 mai 13. avez faite d’assister : 
— A , auront lieu lors de la cO. Durocher, .. . .

Président Général, cinquantenaire de la
t c j votre société.L Union St-Joseph du Canada, .

C est avec regret q
La Société des Artisans Cana- voyons forcés de ne 

. diens-français offre ses meilleurs cepter cette invitât 
souhaits de longévité et de pros- autres raisons pour ( 
périté à l’Union St-Joseph du avons celle-ci: Nous ! 
Canada. ellement à nous p:

HENRY ROY, notre congrès trien 
Secrétaire trésorier général, nécessite toute l’att 

temps que peuvent
Montréal, I, 1 juin 1913. officiers généraux, si 

0. Durocher, considère que le le
Président Général, sommes obligés de

Union St-Joseph du Canada, bureaux de local.
— , ., T Nous profitons de 1’Souhaite fête grandiose. Longue . . ., souhaiter a 1 Union vie et prospérité aux directeurs et — , . ...1 t n — Canada, a ce jubilairemembres de la belle société. Hon- ’

v &)( u lté, tous les succès p<neur a T Union St-Joseph pour ’... . Si nous ne somncinquante années de bienfaits ré- . ,, - , sents a vos fetes, Vpandus dans le pays. , , , \ _cependant que les
J.-B. BAZINET, Américains des Etat 

Curé Ste-Agathe des Monts, la Province de Quél 
— ,vous de cœur et d’ân
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cavaliers à cheval et des commis- I La Garde In 
saires - ordonnateurs. La foule plain;
était compacte, la besogne difficile. Société Saint-
Mais, le sens pratique et l’esprit tawa;
de discipline du public permirent Société Saint 
à la procession de se mettre en Hull;
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cial. Les rues Sussex et York per- ,reculés du Carré Ste 
mirent ensuite à cette aile de la la plate-forme péri 
procession de se fondre dans le officiants et à leurs ser 
corps principal, pour former un les évolutions requis 
défilé de plus de 10,000 hommes. messe pontificale.

Après la messe en plein air au Une plate-forme é 
Carré Ste-Anne, la procession s’est pieds de terre, et s 
reformée et son flot s’est déversé flanc gauche de l'e 
dans les rues Augusta, St. Patrick, entre le trottoir et 1’ 
St-Joseph, St-André, Dalhousie, aux membres de l'E» 
de l’Eglise, Sussex, Pont Interpro- fondateurs. Cette a 
vincial, jusqu’au Parc Royal de cate de Monsieur le 
Hull. Anne à l’endroit de

Il va s’en dire que l’on s’est géantes de la Sociét 
fait un devoir et un plaisir de sa- appréciée.
luer, en passant devant le palais Plus a Pavant, au 
épiscopal, Sa Grandeur Monsei- cole Ste-Anne, on av: 
gneur Charles Hughes Gauthier, vaste galerie, où le ch 
La Garde Champlain a rehaussé était parfaitement à 
ce salut, en lui donnant l’éclat s'acquitter de sa tâch 
militaire.

L’espace renfermé
La messe. et le presbytère éta

choisi pour les invité
Les organisateurs des fêtes du Assez vaste pour c 

Cinquantenaire de l’Union Saint- cents chaises, il laiss. 
Joseph du Canada n’ont jamais été au centre, un cercle vi< 
miniiv -GAG IA8212118 i i
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trouver perdu dans la foule im- munion par 
mense qui couvrait le carré Ste- sous la direc 
Anne: on jouissait quand même même, et I 
d’un chant s’harmonisant avec la rythme et so 
musique, pour lancer vers le Ciel a produit l'ef 
des notes pieuses et douces, vi- s’envolant sin 
goureuses et fermes, saccadées et route azurée, 
bruyantes. Tantôt la mélodie, Le "O Cs 
suave de mélancolie, revêtait un harmonisé pa 
caractère plaintif ; alors les voix blay, a mis h 
légèrement voilées et contenues programme m 
semblaient inviter au recueillement à la fin de la 
et à la prière. Tantôt, le chant et la réunis, avec 
musique se mariaient délicieuse- fanfare et d’o 
ment dans un élan formidable La populat 
d’où jaillissait des notes vibrantes tawa et les me 
et enthousiastes. Toujours, l’ac- Joseph du Ca 
cord était parfait, l’ensemble corn- Mathé la pl 
plet, l’attaque sûre, la nuance sance pour Ya 
bien observée. On aurait cru se a accompli e 
trouver en présence d’une société remporté ses 
chorale rendue maîtresse de l’in- sa patriotiqu 
terprétation d’un morceau difficile, qu'artistique 
par une étude laborieuse, et une assistants on 
pratique constante. Pourtant, charmés par 1 
on avait devant soi un chœur enthousiasmés



de la providence domestique, il blés, des jours saf 
veut investir le père de famille doux nid de mon fc 
de cette fonction vraiment glo- — ., Mes freres, quairieuse d etre celui qui, sous le . . 1,1, ., , tion assure a rhon
toit qu il habite, prepare la grande de di nité d’être la 
fête du pain. ,. , .h y mestique de sa fam

de pouvoir même 
Mais, mes frères, le salaire que tombeau étendre s 

gagne l’homme et qui suffit à nel, tutélaire, sur 
peine aux nécessités familiales, ne a chéri—j ‘affirme 
ne lui permet pas de réaliser des tion semblable me 
économies. Et s’il lui est possible dans un jour auss 
de sauver quelques épargnes, celles- celui-ci, le vénéré 
ci sont si minces qu’il lui faudrait side aux bénédictio 
vivre un siècle pour que cela sa famille épiscopal 
vaille les peines de les recueillir, et jusqu'à Dieu é 
Donc, perdant l’espoir de posséder pleines de vœux de 
un trésor qui sera l’héritage de sa pourquoi Mgr Gu 
famille, l’homme découragé tourne l'association dans 
son regard vers la maison du coin origines et que ne 
où se fait entendre un bruit de s'impose des sacri 
fête et, cédant à la tentation qui voir bénir dans s 
est si grande, il va bientôt échanger accroissements IL 
les quelques sous de surcroît qu’il seph du Canada, 
a dans la main contre quelques
gouttes de liqueur. Mais la mutua- II.—LA FRATER. 
lité approche ce découragé et lui
1. (07 i J ai mange du
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revêtu de l’éclat de deux palliums, P
va se lever à son tour, héritier de Consommé à 
la pensée sympathique de ses pré­
décesseurs, entouré de la couronne
des bénéficiaires, pour jeter sur Saumon du S 
vous la prière de la bénédiction. 12
Le ciel écoutera la prière de Rôti.
Guigues et des grâces de frater- —A i Dinde farcie, nite, comme des graces de pa­
ternité, descendront sur l’associa- 
tion pour l’imprégner d’une vie Le
immortelle. Grâce à cela, l’Union Pommes de te 
Saint-Joseph du Canada devien- i
dra, croyons-le, espérons-le, le Petits I
foyer d’une vie florissante de pa- Salade du Cl 
ternité et de fraternité. Salade au poi

C’est la grâce que nous deman- des
dons au ciel, vous et moi, en nous Tomates 
prosternant devant la bénédiction Laitue au 1 
de Monseigneur. Fruits

t — . Pommes 0Le Banquet. — . .Mangez de la
Il était près de deux heures de car

l’après-midi, quand la procession, Fromag



pale, vous avez raison, membres tain que l’œuvre ac 
de l’Union St-Joseph, d’espérer l’Union St-Joseph dt 
toujours en la prospérité de votre donné de résultats in: 
société. Je termine en répétant cette œuvre assure L 
merci à Sa Sainteté, merci à son au cas de maladie, à le 
représentant au Canada d’avoir rée elle donne le mo 
voulu nous transmettre dans le sa famille, et, dans 
plus bref délai ce câblogramme elle est un puissant : 
nous apportant la bénédiction et la détresse.”
les souhaits du St-Siège; merci Sir Wilfrid raconte 
à la société St-Joseph d’avoir eu la tainebleau, un jour, : 
filiale attention de solliciter cette la rencontre d’un sold 
bénédiction qui lui a été accordée à tous: "Je gagne ma 
de tout cœur. mes dettes et je mets

de côté.” Bonaparte 1 
Le Canada. "Tu gagnes ta vie?

Le président propose la Santé puisque je suis au serv 
du Canada, l’unique Patrie des pire Tu paies tes de 
Canadiens-français, le pays où beau- oui, puisque je gagne 
coup de questions importantes jour au service de 
s’agitent, le pays qui vient de se Comment alors peu: 
revêtir du manteau militaire, le de l’argent de côté?- 
pays où, en raison d’une immi- l’argent de côté pui 
gration constante, il importe de des enfants qui, un jo 
s’unir pour travailler à la prospé- dront en aide.” Sous ( 
rité matérielle sans sacrifier les dois vous déclarer que
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d’un autre côté, si l’on considère le sentier et il 
président général actuel, M. O. races qui 
Durocher, qui fut lui aussi un Soyons don 
cordonnier, il nous est permis de notre église 
conclure que les progrès de l’Union nous sommes 
St-Joseph du Canada continueront notre place a 
à marcher et marcheront long­
temps.” La fête que

L’orateur dit que l’Union St-Jo- M. Oscar 
seph a fait œuvre nationale et re- gai de la ci 
ligieuse en enrôlant les 28,000 mem- du maire La 
bresdont les noms figurent au jour- l’Union St-] 
d’hui sur ses livres. "Les procès- répondre au 
sions ont leur charme; elles subju- sœurs. M. I 
gent les foules. L’Union St-Joseph discours; ma 
a fait plus qu’une parade. Vous le chœur de 
avez tous assisté ce matin à cette les premiers 
messe solennelle qui devait vous harmonieux < 
attirer des bénédictions spéciales, continuer, il 
De partout, nous sont venues des dent pour f 
délégations, qui, avec nous, se sur les flots 
sont rendues au pied de cet autel nent d’être 
pour prouver notre attachement vraient, dit- 
à la foi de nos pères et donner à cours.
tous les spectateurs la preuve de «Au mom 
notre force et de notre vitalité, lais me lever



la coopération, la convergence d’é- des traditions. Ce pa 
nergies vers un même but, l’union jamais été platonique 
dans la concorde et l’harmonie de agir. Et de son act 
plusieurs individus, qui a accompli partout des traces évù 
le phénomène économique dont il la province de Québec 
nous est donné d’admirer aujour- cié té a servi de moyen < 
d’hui la portée. C’est le nombre aux Canadiens-franç 
qui a fait la puissance de notre mu- trop facilement subjug 
tualité. Et, c’est dans le nombre de institutions anglaises € 
risques choisis qu’elle marchera treprises à base cosm 
vers de hautes destinées. On me a dit aux descendants 
pardonnera ces quelques considé- de Champlain, d’Ibervi 
rations spéculatives, desquelles je rester fidèles à leur 
veux tirer un enseignement pra- devaient d’encourage: 
tique pour tous nos amis ici pré- titutions propres, de 
sents: il faut continuer à augmen- leurs énergies dans les 
ter l’effectif de nos membres. françaises, de rester

La fête que nous célébrons est des organismes rece 
celle de la société catholique, qui épargnes. Elle a corn 
poursuit un but diamétralement thie, et elle a conseill 
oppposé au but des associations diens-français de ne 
neutres, et qui, par tous les moyens sur les conquêtes d’h 
à sa disposition, cherche, dans le se préparer dès aujo 
commerce ordinaire de la vie, à luttes de demain. El 
conserver, intégrale, la foi de ses à développer une me 
membres. L’Union St-Joseph fière pour préférer en 
du Canada, nous le disons avec tout le français, asse.
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L’orateur salue dans la mu tua- leur serait d’ai 
lité un organisme social de pre- le Dr Bédard e 
mière valeur, dont l’influence bien- tater que l’on 
faisante a une répercussion pro- bonne vieille a 
fonde, répercussion sur la famille, c’est à titre de 
répercussion sur la société. L’ou- capitale qu’il I 
vrier a besoin de l’association toutes les socié 
mutuelle: elle est sa providence, diennes-françai: 
Et si l’on ne voit pas, dans nos vœu d’une ui 
villes canadiennes, à Ottawa et toutes nos soci 
à Hull, notamment, de paupé- ciation forte et 
risme et de misère, merci aux M. Ludger 
sociétés de secours, merci surtout des Artisans 
à l’Union St-Joseph du Canada, répond à cette : 
Aussi, les gouvernements sont-ils Président d’i 
heureux de la prospérité de la 000 membres 
St-Joseph et les législatures sont- voir que cette 
elles disposées à protéger la mu- sur les traces 
tualité féconde au point de vue seph. Il soul 
social et national. sociétés canadi

Monsieur Napoléon Champagne revendication c 
membre de la législature ontarien- haits pour que 
ne, répond à cette santé. Il se célèbre ses noce 
déclare fier de son titre de membre merciements à 
de l’Union St-Joseph du Canada, lier à M. Dure 
titre le plus beau qu’il lui ait été sident.



Montcalm, pas plus qu’en 1759, Le Dernier 
pas plus qu’en 1837 it pas plus que Jubil
sous 1 Union, s effacer au profit 
de la plus forte. Honneur oblige!
Mais nous avons encore des enne- Le dernier jour 
mis, ennemis de notre existence consisté en une I 
nationale, ennemis de notre lan- tramways à travers 
gue, ennemis de notre idéal, enne- d’Ottawa, promenad 
mis de notre foi. Nous avons même en des courses de c 
de singuliers amis. Pour nous partie de base-bail 
prémunir contre les uns, et pour downe, en une soir 
nous défendre contre les autres; à la salle Ste-Anne, 
pour secouer l’apathie des nôtres I es délégués or 
et pour mater les accaparements agréable journée, 1 
de nos voisins; pour former la Pendant la promer 
mentalité canadienne-française et ways, il leur a été d 
pour battre en breche certain fana- /., b . _ arret a Britannia,
tisme anglo-saxon, il nous faut 0° — orateur de premierune presse énergique. Quelle la personne de M 1 
soit inféodée a 1 un ou a autre 1 . A . 1, . - bout, aumônier des
de nos partis politiques, pourvu Charité de Québec 
néanmoins qu’elle ne fasse jamais
montre d’esclavage et pourvu Le grand drame c 
qu'elle sache toujours mettre l’in- Sans Nom”, a été . 
térêt national et religieux au-des- et art par le Cerc 
sus du terre-à-terre de nos luttes Hull. Ce drame a 
intestines, nous saluons en elle dimanche soir et lui
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J. F. O. R. Millette, L’Orignal. cœur, que Far
Amédée Chevrier, L'Orignal. En temps or
France Chevrier, L'Orignal. une insoucian
Modeste Lanthier, L'Orignal. se désintéres:
Edmond Proulx, M.P., L’Orignal, d’une Sociét
Félix Tessier, L’Orignal. épargnes et
J. E. Gougeon, L’Orignal. pour ainsi dir
Joachim Gougeon, L’Orignal. nous sont cher
A. Châtelain, L’Orignal. toute abstent

portions d’un
On conçoit que cette liste ne Et lors même 

comprend que la dixième partie rait a donne 
des délégués qui sont venus à notre seuls motifs 
Cinquantenaire, car un grand nom- amener les s 
bre d’entre eux n'ont pas inscrit épargner pou 
leur nom sur le registre de la St- un caractère 
Joseph. brillant.

---------- —---------- Aussi, sono

NOCES D’OR “LS
- * l’Union St-Jo

(Du Bulletin Paroissial de Notre- rendez-vous.
Dame de Grâces, Hull.) croyons que t

_ Hull va s'ass
célébration, n

Aujourd’hui, 1er juin, l’Union de curieux d‘
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Lettre du Président de même qu’à la :1 d’hommages à Sa Gra
enere- seigneur l’Archevêque

A propos des Noces d’Or Merci aux Cadets de 
------- Lasalle et de Notre-D: 

Adressée au journaux le 9 juin dont le concours nou
1913. précieux; merci aux

_  enfants du char allé 
, .. ont ajouté un si grarJe saurais gre a votre obli- . , . ., la procession,geance de m accorder 1 hospita­

lité des colonnes de votre journal Merci à tous les bra 
pour remercier, au nom de l’Union entrés vaillamment da 
St-Joseph du Canada, tous les de la procession, pour 
amis qui ont contribué au succès en faire une démonstr 
de la célébration des noces d’or tesque.
de notre Société. Merci aux citoyens

Ces remerciements, que j’aurais de Hull qui ont su si b 
aimé à formuler plus tôt si de les rues et décorer lew 
nombreuses occupations ne m’en Merci aux mains ha 
avaient empêche, ils s adressent à fait l’ornementation d 
la population d’Ottawa toute en- des estrades du lieu de 
tiere. même que celle de l'é

Merci à Sa Grandeur Monsei- St-Joseph.
gneur Stagni,Délégué Apostolique Merci aux organi 
au Canada, de nous avoir obtenu Fêtes du Cinquantenai
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Le Recruter
\ 00000000000000000000000000000000000000

Le recrutement de nouveaux membres se f 
vraiment encourageante. Le mois de mai a prodi 
membres. C’est mieux que nous l’espérions.

Depuis le premier jour de janvier, la Société a 
polices. En cinq mois, elle a fait une propagande 
douze mois des années passées. Encore une fo 
nos agents.

Et, nous sommes certains que le mois de juii 
que celui de mai, car le Cinquantenaire a fait ui 
la Société.

Voici un tableau intéressant:

MEMBRES ADMIS

Mois 1908 1909 1910 1911

Janvier........  419 124 179 240
Février......... 208 75 218 277
Mars............  206 250 300 410


